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XXVIII

COQ . NEGRE

A peino ('oq.irnpiM' oi.t-il quitté la piin^,^ quf Pou-
Iniller sapj.rodia de la (Impcrie qu'il souleva C'éiait
celle qui m-ouvrait la ,)etitf. porto. Cette porto était
ou.vrto, d M. (\, plus hortnétiquornent tnat^ou.'. qm
jarnais, .'tait <lol)out, inimobilo, sur le seuil.
"Vous avez entendu'-' lui «lit Poulailler.
C, s'avança, et tendant a In fois les deux mains il

enisit celle, de Poulailler q.i'il étreif?nit fièvre u*.menf.
itjen do m'étonne de vous!" dit-il.

En ce a.mient le chant du coq retentit au d>hors.
Ah. dit M. C eu tressaillant. Voici Têtc-Vcrtef

•Nous allons tout savoir."

Vn ,^cK.nd kokoriko retentit plus rapproché cetre fois.
Pc .iailler m'oua la tête.

"<e n'est j.,. lo crit de Tête-WM-.eî dit-il avec éton-
ncinent.

—\'ou8 croyez ?"

Léonard<' entr'ouvrit la porte.
'•'Coq-Nègre demande à parler fin maître! dit^îlle—Quil monte! réi>ondit Poulailler.—Coq-Nègre est donc soHi? dit M. C av^c «urpriae.—Oui, je lui avais donn un r>rc?re

"

IJn pas lourd retentissait sur les marcher de l'eeca-

tC .:f.


